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CR0IX-R0U6E DE LA JEÜNESSE Avec les «Juniors» de Begnins

Par Jean P a s c a Ii s

Connaissez-vous Begnins? Un vieux tram nous y
conduit en grimpant cahotiquement entre des vignes
opulentes. Nous avons quitte le lac ä Gland mais nous
le retrouvons lä-haut plus majestueux encore et domine
par toutes les Alpes du Chablais et le Mont-Blanc.
Plusieurs chateaux, de vieilles demeures feodales, une
saine paysannerie: c'est Begnins.

Jusque-lä, rien que de tres normal, rien que de tres
seculaire, mais ä notre descente de tram quelques
gargons et filles d'environ 12 ans eveillent notre attention.

Quelques-uns d'entre eux portent, en effet, un
insigne de la Croix-Rouge assez peu orthodoxe: une
Croix-Rouge decoupee dans du bois et entouree d'un
«J» argen te. Nous sommes curieux.

—• Eh! les enfants, pourriez-vous nous dire ce que
signifie cet insigne?

— Nous sommes des Juniors de la Croix-Rouge.
— Et que faites-vous?
A ce moment, les gargons et les fillettes qui m'en-

tourent sont tous presses de me raconter de petites

Juniors, ä Noel, pensez aux isoles et aux abandonnes

L'action de Noel de la Croix-Rouge de la Jeunesse,
l'an dernier, a ete un beau succes. Elle a ete une source
de joie pour ceux qui regurent la visite ou le cadeau
des «juniors» comme pour les «juniors» eux-memes.
Avez-vous pense, cette annee, au Noel des isoles et des

abandonnes?
Que grace ä vous ce soit le Noel des vieillards

solitaires aussi. Votre section locale de la Croix-Rouge,
l'infirmiere visiteuse de votre quartier ou de votre
village, votre pasteur, votre cure n'auront que trop
d'adresses ä donner ä votre classe si vous ne connaissez
pas autour de vous un vieil homme ou une vieille dame

pour qui Noel ne sera, si vous n'y pensez pas, qu'un
jour bien triste et solitaire. Une petite gäterie, quelques
fleurs, un lainage chaud peut-etre, et puis si c'est
possible la visite de quelques-uns d'entre vous qui vien-
drez chanter dans le pauvre logis, ce sera un beau
Noel d'esperance et d'amour.

Que ce soit grace ä vous le Noel des enfants
abandonnes. Dans votre ville, pres de votre village, n'y a-
t-il pas une maison qui a recueilli des enfants orphe-
lins ou desherites et qui serait heureuse de voir que
d'autres enfants ont pense ä eile ä Noel? La directrice
ou le directeur de la maison sera peut-etre recoriforte
lui aussi de se sentir aide et soutenu dans sa tache, ce

jour-lä surtout, et de savoir que d'autres pensent ä «ses»
enfants. Et il aura certainement une belle idee ä vous
donner si vous allez lui dire votre desir de l'aider d

apporter un peu de la joie de Noel dans son foyer.
Que ce soit gräce ä vous le Noel de quelques-uns

des milliers d'enfants refugies dans des camps ou de

pauvres logis d'Allemagne ou d'Autriche ou des mai-
sons d'enfants de France ou d'ltalie. Pensez-y aussi et
apportez pour eux des jouets a la section de la Croix-
Rouge de votre ville ou de votre village.

ou de grandes actions entreprises par leur groupe de
Juniors et discutees prealablement par leur comite. Ces

actions sont toutes pour eux des aventures qu'ils
melent ä leur activite scolaire proprement dite.

— Deux fillettes sont allees faire le diner chez une
pauvre dame souvent malade. Les frais du repas ont
evidemment ete pris dans la caisse de notre groupe.

— Et d'oü venait cet argent?
—• Eh bien, nous avons par exemple ete rentrer du

bois chez le Docteur Francken qui nous a donne une
belle somme en recompense. Lorsque notre maitre a

demenage, nous lui avons egalement rendu service.
— Mais nous n'avons pas toujours besoin d'argent.

Nous sommes aussi alles ramasser des oeufs pour le
pavilion antituberculeux des Esserts: grande recolte.
Nous avons egalement ete recolter des legumes pour
une colonie d'enfants qui doivent changer d'air.

— - Nous avons bien entendu collabore ä la collecte
de la Croix-Rouge en faveur des victimes des
avalanches ainsi qu'ä la vente d'insignes pour le village
Pestalozzi ä Trogen.

— Au mois d'avril, un de nos camarades a perdu son
grand-pere. Nous avons offert des fleurs et nous avons
envoye deux delegues representer la classe au eime-
tiere.

Mais il y a aussi des deceptions. Tout ne va pas
toujours comme on le voudrait. Un gargon nous dit ä

ce propos:
—• Nous avions envoye un album en Autriche dans

lequel nous decrivions notre vie, notre pays, nos acti-
vites, mais nous n'avons regu aueune reponse des

Juniors autrichiens.
— Dommage, mais n'y a-t-il pas des Juniors comme

vous dans tous les pays?
—• Bien sür. Pour nous consoler, nous avons confec-

tionne un autre album que nous avons envoye en
Argentine. Nous avons travaille de notre mieux, car
celui que nos camarades argentins nous ont envoye,
alors ga, oui! e'etait du travail.

—• Nous avons eu une autre deception.
— Laquelle?
— Nous sommes alles faire une course. Notre

premier but etait d'aller cueillir des jonquilles que nous
aurions portees dans des families du village, mais le
temps nous en a empeches et nous avons dü annuler
ce projet.

— Et toi, qu'as-tu fait, demandons-nous ä un gargon

un peu timide?
— Moi, j'ai aide un monsieur ä pousser son auto en

panne, j'ai aide ä rentrer du foin avant l'orage et j'ai
rendu service ä des petits en leur construisant une
balangoire.

Bientot tout un groupe de gargons et de filles,
mains dans les poches et nez au vent, est reuni autour
de nous.

—• Moi, j'ai sulfate un bout de vigne ä un pauvre
vieux retenu au lit par des rhumatismes. J'ai indique
la route ä suivre ä un automobiliste. J'ai egalement
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aide un cycliste ä se relever. II etait tombe malencon-
treusement et je l'ai conduit chez le medecin.

—• Et les filles?
—• Nous, nous avons ete chez une dame qui ne peut

plus marcher et nous lui avons nettoye les vitres.
— ...je lui ai fait son menage tous les jours.
— ...j'ai cire les souliers... j'ai ete au bois mort pour

une vieille femme.
— Bon, bon, je vois que vous faites tous de l'excel-

lent travail. Je vois surtout que le fait d'aider votre
prochain vous rend joyeux.

Mais une fillette veut encore absolument nous dire
quelque chose:

— - J'ai nourri un petit merle pendant un mois en
lui donnant des vers puis je lui ai redonne la liberte.

Pourtant, alors que nous nous appretions ä quitter
cette joyeuse bände, notre curiosite nous a pousse ä

demander ä l'une de ces fillettes ce qu'etait un gros
classeur qu'elle portait sous son bras.

— C'est que je suis la secretaire.
En nous disant cela, elle nous tend son classeur

rempli de toute une correspondance bien en ordre. II
y a surtout un important echange de correspondance
avec le Secretariat de la Croix-Rouge de la Jeunesse
ä Geneve. Nous voyons meme, par certains doubles de

lettres, que ces jeunes n'hesitent pas ä reclamer quand
c'est necessaire. II y a les doubles des rapports semes-
triels, les autorisations de la commune qui sont neces-
saires lorsqu'il faut organiser des manifestations sur la
voie publique, etc. sans oublier la reserve de papier,
d'enveloppes et de timbres, quittances et tout ce qui
a trait aux elections qui ont lieu au debut de chaque
semestre. Pour cet automne, par exemple, c'est Claude
Sallaz qui est president, Jean Thevenaz vice-president,
Monique Stähly secretaire, Annette Ravenel caissiere et
Andre Pichon archiviste. Instruction civique,
correspondance, comptabilite, geographie, etc. Tout, ici, est
mis en pratique.

Le maitre est d'ailleurs beneficiaire de cette activity,

elle apporte dans la classe un esprit vraiment
magnifique. La meiileure preuve n'est-elle d'ailleurs
pas donnee par le fait que les resultats scolaires sont
en hausse?

Pour les «Juniors» de Suisse romande
Notre collaborateur et ami, M. Jean Pascalis, a ete

contraint par la maladie d'abandonner provisoirement
son activite de delegue romand ä la Croix-Rouge de
la Jeunesse. Tous les «Juniors» de la Croix-Rouge
suisse se joindront ä nous pour lui dire leurs vceux de

prompte guerison.
Adresser pendant son absence tout le courrier con-

cernant la Croix-Rouge de la Jeunesse au siege de la
section genevoise, 5, rond-point de Plainpalais ä

Geneve, qui assure I'interim.

Des cours menagers pour les garpons?
Ce sont des instituteurs anglais qui ont suggere que

les programmes scolaires comportent, pour les classes
de garcon, des cours de cuisine, de couture et des
lecons pratiques de reparation des appareils electriques.

Qu'en pensent nos «juniors»? La petite Genevoise
qui repondait, l'autre jour, quand on lui demandait si
eile avait de quoi coudre sur eile: «Bien sür que non,
c'est bon pour les jeunes filles ennuyeuses!», approu-
vera certainement cette initiative!

NOTRE CONCOURS

Mes vacances ä la mer
Le concours organise entre les enfants ayant parti-

cipe aux colonies de la Croix-Rouge suisse au bord de
la mer cet ete nous a valu pres de trente recits. Recits,
il faut le dire, fort inegaux, et souvent un peu trop du
type «Je suis parti ä 8 h 22, le voyage etait tres long,
on est arrive ä 7 h 30 le lendemain, la mer est tres jolie
et je me suis bien amuse» — nous avons corrige I'ortho-
graphe!

Trois lettres toutefois nous ont paru meriter d'etre
recompensees et, d'accord avec un instituteur genevois,
M. Robert Doebeli, president du jury, nous avons
decerne les prix prevus aux trois ecoliers suivants:
Premier prix: Christian-Guy Roten, ä Geneve, 12 ans,

pour son recit «Mes vacances ä l'ile de Re»;
Deuxieme prix: Jean-Louis Giletti, ä Sierre, 13 ans,

pour le recit de son «Sejour ä l'ile de Re» egale-
ment;

Troisieme prix: Gilbert Pidoux, ä Lausanne, 13 ans,
pour sa composition abondamment et fort bien illus-
tree sur «Notre vie a la colonie de Biarritz».

Des mentions honorables ont ete decernees en outre ä:
Simone Devaud, 12 ans, ä Vevey (colonie de Cujan-

Mestras)
Monique Nicola, 14 ans, ä Geneve (Cujan-Mestras)
Marianne Burla, 12 ans, ä Yverdon (Mandelieu)
Jean-Jacques Jakubec, 14 ans, ä Geneve (Biarritz)
Jocelyne Bader, 14 ans, ä Nyon (Cujan-Mestras)
Viviane Rosenberg, 12 ans, ä Geneve (Saint-Leon/

Cannes)
Pierre Lesqilereux, 12 ans, ä Geneve (Dives-sur-Mer)
Marc Chambaz, 13 ans, ä Geneve (Dives-sur-Mer).
Une mention speciale est decernee ä Madeleine

Chollet, 13 ans, ä Vevey, pour le dessin «Fillettes jouant
en plein air» accompagnant son recit (Cujan-Mestras).

Bravo aux laureats! En plus des prix decernes aux
trois gagnants, tous ceux dont les noms figurent ici
recevront un abonnement de six mois ä la Revue de
la Croix-Rouge suisse. Nous publierons dans notre
prochain numero les meilleurs recits.

Pour prevenir les accidents

Creera-t-on des «patrouilles de securite» chez
les ecoliers?

Une interessante initiative du Bureau suisse pour la
prevention des accidents de circulation a provoque la
reunion ä Zurich, au debut de novembre, d'une cin-
quantaine de representants de la police, des corps en-
seignants et des associations de tourisme interessees de
la Suisse Orientale. Au cours de cette premiere seance,
la discussion a porte notamment sur l'opportunite de

creer des patrouilles d'eleves chargees d'assurer la
securite de leurs camarades et instruites ä cet effet par
les corps de police. Ce Systeme a pris, aux Etats-Unis
entre autres, une grande extension et semble avoir
fait la preuve de son efficacite. Rappeions ä ce propos
qu'en Suisse romande la Croix-Rouge de la Jeunesse
s'interesse depuis un certain temps ä ce probleme
egalement.
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